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GRANDPERRETClaude Louis (1791-1854)
par Maryannick Lavigne-Louis

Né et baptisé à Gex (Ain) le 9 septembre 1791 ; parrain : Claude Louis Grandperret, son
grand-père ; marraine : Louise Mercier. Claude Louis est le fils de Michel Grandperret, maître
perruquier, puis cabaretier (Gex 1er août 1766-Caluire-et-Cuire 6 août 1825) et deMarieMercier
(Gex 1761-29 thermidor an VII, orpheline de père et de mère), qui se sont mariés à Gex le 20
juillet 1791. Deux filles vont suivre : Valentine (1795) et Jeanny (1798), toutes les deux décédées en
1800. Devenu veuf, Michel Grandperret se remarie à Gex le 7 nivôse an XI [28 décembre 1802]
avec Pernette Lacrose (Gex 2 novembre 1754-Caluire, chez son beau-fils, 10 novembre 1831),
son aînée de 12 ans, fille du secrétaire de la commune. Unique enfant survivant, Claude Louis
attire l’attention de son instituteur, l’abbé Ballet, puis de Pierre Marin Rouph de Varicourt
(Versonnex 9 mai 1755-Orléans 9 décembre 1822), ancien député du clergé du bailliage de Bresse
aux États généraux, curé deGex du 20 août 1803 à 1817, année où il est nommé évêque d’Orléans.
Claude Louis poursuit ses études au collège des jésuites de Belley, y rencontre Lamartine (né
en 1790), et dès 1810, à 19 ans, il est chargé d’y enseigner la rhétorique. En 1816, Claude Louis
publie un Traité classique de rhétorique, vient à Lyon comme homme de lettres et journaliste
au Journal de Lyon et du département du Rhône, fonde la sociétéRéunion des Amis des Muses
et du Roi. Il prend le temps de revenir à Belley le 5 avril 1817 pour épouser Caroline Amélie
(Belley 21 décembre 1793-Paris 1er 28 mars 1858), fille de Jean Luc AnthelmeMollet (1752-1834),
avocat, maire de Belley, qui a été député de l’Assemblée constituante, et sœur d’Anthelme
Roseli Mollet (1796-1886), maire de Belley et député en 1849 jusqu’à sa proscription en 1852. Le
couple s’installe à Caluire en bordure du Rhône dans un appartement de la maison d’agrément
de Jean Pierre Gubian, fabricant de soierie, située 21 promenade Saint-Clair (emplacement
de l’actuel 35-36 quai Aristide-Briand) et mise en location par sa veuve en 1814 ; c’est là que va
naître leur fils Théodore Grandperret* en 1818. Claude Louis se dit alors « instituteur » , tout
comme le témoin lors de la déclaration, Luc de Bornes (qui sera maire de Caluire-et-Cuire de
1849 à 1852) ; en fait tous les deux étaient déjà maîtres de pension. En 1819, la maison Gubian
étant mise en vente (Affiches de la ville de Lyon), la famille Grandperret loue celle du négociant
Jean-Pierre Bissardon, décédé en 1816, et y installe un pensionnat. En 1828,Claude Louis obtient
l’autorisation officielle de le transformer en institution, et en 1830 d’y enseigner la rhétorique. Le
pensionnat Grandperret, localisé 23 montée de la Boucle, «maison de la Printanière», existait
encore en 1837 selon l’Almanach commercial de Lyon. Et pourtant Claude Louis Grandperret
ne l’administrait plus : « Il était, en 1829, chef d’un très-grand pensionnat dans le clos Bissardon,
au-dessus de laMontée-de-la-Boucle ; peu d’ordre pour administrer et d’autres circonstances ne
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permirent pas à l’établissement de se maintenir. Inspecteur de l’instruction primaire, et très-
capable de l’être, Grandperret ne prit pas ses fonctions assez au sérieux, et fut obligé de s’en
démettre. La place d’archiviste de la ville de Lyon lui fut donnée en 1839 ; personne n’y était moins
propre que lui ; il n’avait pas fait les études nécessaires pour la bien remplir, et ne se doutait en
aucune façon de ce qui lui manquait dans cette position. On a raconté de lui des traits incroyables
d’insouciance et de légèreté dans le gouvernement de ses archives » . Les « autres circonstances »
auxquelles Monfalcon fait allusion sont une sérieuse histoire de plagiat dont Grandperret est
accusé en 1834, à la suite de la publication en 1833 de son Traité classique de géographie, comme
le révèle un pamphlet de 12 pages : Plagiat et violation du privilège de droit auteur, exercés par
M. C.-L. Grandperret, en s’attribuant l’invention du système intégral de géographie due tout
entière aux travaux deM. Girard, disciple de Pestalozzi, Lyon : Boitel, 1834. Le Père Grégoire
Girard, cordelier et pédagogue (Fribourg 17 décembre 1765-6 mars 1850) gagne son procès et
Claude Louis sera condamné en avril 1845 à verser une forte somme.Nommé en 1835 inspecteur
de l’enseignement primaire (poste qui venait d’être créé à la suite de la loi Guizot), il vient
s’installer à Lyon 9 rue du Plat. En 1839, il devient archiviste de la ville de Lyon. Entre 1846 et
1851, la famille a résidé 3 rue des Deux-Cousins (act. rue Jean-Carriès), puis 39 rue Malesherbes,
où Claude Louis décède le 23 octobre 1854. Outre son fils aîné Théodore, il a eu cinq enfants
(dont deux garçons et une fille décédés prématurément) ; Caroline Augustine (Caluire 5 août
1820-Lyon 30 août 1871) a épousé le 28 juillet 1842 Jean Baptiste Agricole Reybert, médecin et
inspecteur de l’instruction publique ; Augustine Théodorine Blanche (Lyon 22 juin 1836-Riom
29 octobre 1906), sœurMarie-Thérèse, a été supérieure d’un couvent de Riom.

Académie

Claude Louis Grandperret est élu à l’Académie le 4 décembre 1827, section des lettres et arts
(fauteuil 1, section 1 Lettres, lors de la création des sièges en 1847). « Il était très-convenablement
à l’Académie, parlait fort bien, et était bon confrère » (Monfalcon*). Il y a été très actif. Le 30
août 1836, il prononce l’éloge d’Honoré Torombert*. En 1835, il a été directeur de l’Athénée,
revue scientifique et littéraire ; membre de la Société historique, archéologique et littéraire de
Lyon (1819-1842), de la Société d’agriculture de Lyon (1842-1854).
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